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DE CUEVA DE NERJA (MALAGA, ESPAGNE)
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Dans cet article nous présentons une série de matériel archéologique associé à l’art pariétal 
découvert dans les galeries profondes de Cueva de Nerja. Quarante deux ensembles ont été réper-
toriés dans les Galeries Inférieures et une partie des Galeries supérieures. La plupart consistent 
en résidus charbonneux ; quelques vestiges osseux, des coquillages et autres artefacts y ont 
également été découverts.

Une série de datations radiocarbone ont été obtenues sur quelques-uns de ces objets et les résultats 
méritent d’être discutés. Nous présentons un bref résumé de ces résultats et identifions plusieurs 
épisodes de fréquentation des salles profondes de Cueva de Nerja au Paléolithique supérieur.

Le stade le plus récent date de 14 320 ± 90 BP et correspond à l’apogée du techno-complexe 
magdalénien dans la région méditerranéenne ibérique. Aucune trace d’occupation directement 
attribuée à cette période n’a été trouvée dans la région de Cueva de Nerja. L’une des conclusions  
à cet égard repose sur la détermination de la fréquentation de la grotte à cette époque et donc de 
la région péninsulaire du sud. Par ailleurs, la localisation de l’échantillon en question (prélève-
ment no 40) est remarquable, car il est situé à un endroit difficile d’accès, à mi-chemin entre les 
salles des Galeries Inférieures et des Galeries supérieures, uniquement accessible par ces galeries. 
De plus, un protomé d’équidé a également été découvert à proximité du motif Ne.230, dans une 
position verticale par rapport au sol. Ceci indique que cette partie de la grotte fut fréquentée à 
cette époque et les Galeries supérieures peut-être durant le Tardiglaciaire. Cela situerait l’exécution 
des productions pariétales de Cueva de Nerja, en particulier les représentations de pinnipèdes 
(Ne.254-256) dans le Salón de los Delfines des Galeries supérieures, au Magdalénien.

Le second stade, qui semble correspondre au Solutréen, peut être subdivisé en deux phases.  
Le prélèvement no 41 a déjà été daté à 19 900 ± 210 BP et se situe, d’un point de vue global, au Solutréen 
moyen. La figure de quadrupède associée (Ne.241) présente des caractéristiques qui correspondent 
à la date et à l’horizon proposés. Par ailleurs, le prélèvement no 37, associé à une peinture rouge 
de capridé (panneau Ne.220) et mélangé au mondmilch sur le sol de la grotte, a été daté à 20 980  
± 100 BP, ce qui correspond au Solutréen moyen ou, si l’on tient compte de l’écart-type, au 
Solutréen ancien récemment détecté dans la Sala del Vestíbulo à Cueva de Nerja.

Le troisième stade a été établi à partir des prélèvements nos 30 et 35 et il s’inscrit dans le Gravettien. 
L’échantillon no 35, trouvé dans la partie nord de la Sala del Cataclismo, provient d’une concavité 
naturelle formée de mondmilch aggloméré et a été daté à 23 800 ± 140 BP. En comparaison,  
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Echantillon no 3 (coquillage concrétionné) dans la Galería del Fémur. 
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le prélèvement no 30, daté à 24 130 ± 140 BP, était dispersé et prélevé sur le sol de Los Órganos dans 
les Galeries Inférieures. Ces datent coïncident avec le développement du Gravettien dans toute  
la Péninsule ibérique méditerranéenne. 

Dans la Sala del Vestíbulo de Cueva de Nerja, on trouve des indices d’occupation de technologie 
gravettienne durant cette période. Étant donné les résultats désormais obtenus pour le matériel 
daté, un âge plus ancien pour quelques-unes des productions pariétales de Los Órganos est 
envisageable. Le motif Ne.133/III, qui présente le contour d’un cervidé en position verticale, a été 
exécuté avec une « convention tri-linéaire » et daté initialement des phases anciennes du  
Solutréen ; mais il pourrait être plus ancien, ce qui serait davantage cohérent avec les dernières 
datations radiométriques. Dans tous les cas, il y a clairement eu une fréquentation des secteurs  
les plus profonds de Cueva de Nerja à la période gravettienne.

Enfin, la phase la plus ancienne datable par 14C AMS remonte à l’Aurignacien, et le prélèvement 
no 39 dans le Fondo de Cataclismo a livré la date surprenante de 35 320 ± 360 BP. En raison de sa 
localisation dans les recoins des Galeries Inférieures, nous aurions aimé l’attribuer à la présence 
prématurée d’Hommes anatomiquement modernes dans la grotte, cependant la datation correspond 
également à la fin du Paléolithique moyen du sud de la péninsule, et dans ce cas les Néandertaliens 
auraient pu fréquenter la grotte jusque dans ces salles. À présent, cette datation représente l’une 
des plus anciennes connues, puisque le niveau 11 aurignacien du site de Bajondillo près de Bahía 
de Málaga est daté à 32-33 ka BP, et le niveau 13, plus problématique, à 37 ka BP.

Nous devons souligner que nous sommes conscients que ces dates sont nouvelles et probléma-
tiques et que nous avons l’intention de continuer les datations de tout le matériel prélevé. 
Nous préparons également un compte-rendu de tous les ensembles picturaux à la lumière de  
ces nouvelles découvertes qui méritent davantage de réflexion.
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